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LE  “CINQUIEME TALENT”
Très chères sœurs, 
Je suis restée plusieurs jours pour discerner le 
choix du thème à devoir traiter en cette  let-
tre adressée à vous toutes. J’ai considéré les 
arguments d’extraordinaire importance et ac-
tualité: la XIIIème  Assemblée générale ordi-
naire du Synode des  Evêques sur le thème La 
nouvelle évangélisation pour la transmission de la 
foi chrétienne (7-28 octobre 2012), auquel j’aurai 
le privilège de participer comme Supérieure  
générale des Filles de Saint Paul; l’An de la foi 
que nous vivrons comme Eglise du 11 octobre 
2012 au 24 novembre 2013; le chemin de pré-
paration au 10ème Chapitre général… L’indéci-
sion restait.
Puis, ce matin, la méditation sur l’Evangile de 
Marc (7,31-37) proposé par la liturgie domini-
cale m’a  reportée aux débuts  des ans ’90 quand 
le Pasteur illuminé du diocèse plus grand du 
monde, celui de Milan, proposait  dans  sa 
Lettre pastorale une sorte   de théologie de la 
communication à partir de l’auto-communica-
tion de Dieu à l’homme. Le  Pasteur était  le 
Cardinal Carlo Maria Martini, déjà bibliste de 
renommée internationale; sa Lettre pastorale 
reportait, comme titre, la parole clé de ce texte  
évangélique: Effatà! Ouvre-toi! Avec  l’icône 
de l’homme qui n’entend pas et ne parle pas, 
Martini mettait en évidence l’urgence d’annu-
ler chaque distance, d’éliminer chaque bar-
rière communicative. Comment? Guérissant 
avant tout l’écoute: si tu veux communiquer, 
d’abord apprend à écouter…
En tant que missionnaires de l’Evangile  et 
opératrices de communication, nous FSP 
avons une grande dette de reconnaissance  
envers le Cardinal Martini: pour ses textes  
qui enrichissent nos catalogues; pour son sage 
magistère auquel nous avons souvent puisé; 
pour la passion tenace avec laquelle  il a ensei-

gné et soutenu la pratique de la lectio divina; 
pour son grand intérêt pour la communication 
qui «doit nous rendre frères, non ennemis», 
comme il affirme dans une autre  Lettre pas-
torale, Le pan du manteau (1991). En fin bibliste, 
Martini recourt encore à une icône   biblique, 
cette fois pour exprimer une idée que nous défi-
nirions “très albérionienne”: les instruments  de 
la communication peuvent donner vie à «une 
vraie communication qui humanise et est même 
salvifique», transmettre quelque chose du mys-
tère de Dieu  sans être  le  Mystère.
En 1997, dans  un discours tenu en occasion 
d’un congrès le Cardinal   Martini utilisa une 
troisième icône pour définir la communica-
tion dans l’Eglise: le “cinquième talent”. Une 
communauté chrétienne, soutint-il, doit tenir 
compte également de tous les talents qui lui 
sont confiés: le premier est la Parole de Dieu, 
donc la catéchèse; le second la liturgie et les sa-
crements, surtout  l’Eucharistie; le troisième est 
la charité; le quatrième est la communion frater-
nelle; le cinquième est la communication. Et il 
précisa: «la charité, la catéchèse, la liturgie, la 
Parole, la communion à l’intérieur de la com-
munauté, ne sont  pas incisives si  manque 
l’attention à la communication; elles se renfer-
ment sur elles-mêmes  et à la fin elles perdent 
la couleur…».

Dans le livre  Les âges de la vie (2010) le Cardi-
nal  cite un proverbe indien qui partage l’exis-
tence en quatre parties. Dans la  première on 
étudie, dans la seconde  on enseigne, dans la 
troisième  on réfléchit et dans la quatrième on 
apprend à mendier. Martini a apprit l’art de 
“mendier”, de dépendre des autres, de leur 
soin, car il s’est consigné depuis toujours à 
Celui qui aujourd’hui, nous prenant à l’écart, il  
continue  à répéter à nous aussi  évangélisatri-
ces dans la communication: Effatà! Ouvre-toi!
En communion d’affection et de prière,

sr. M. Antonieta Bruscato
            supérieure générale

Rome, le 9 septembre 2012
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PHILIPPINES
Vidéo Festival pour Etudiants  2012

Les Filles de Saint Paul des Philippines ont or-
ganisé un Vidéo Festival pour Etudiants dans le 
but de célébrer la 46ème Journée mondiale des 
communications du thème Silence et Parole: 
chemin d’évangélisation. La finale s’est tenue 
le dernier 17 juin auprès de l’Auditorium Al-
berione, à Pasay City. Ont participé 11 écoles 
de Cavite, Olongapo et Pasay City: plus de 
deux cent étudiants et plus de  80 jeunes pro-
venant d’autres organisations de jeunesse.
L’événement été ouvert par une célébration 
eucharistique présidée par le père Ramil Ta-
pang, ssp, qui a présenté le thème de la Jour-
née des communications et défiés les jeunes 
à annoncer la Bonne Nouvelle, devenir Jésus 
pour les autres non seulement en paroles 
mais aussi dans les faits, utilisant le langage 
de l’amour. On a ainsi procédé au choix des 
gagnants: vision de toutes les vidéos  concou-
rantes, vote du public et évaluation du Jury  
composé par Sœur Consolata Manding, fsp, 
le directeur Lemuel Garcellano et frère Han-
sel Mapayo, ssp.
Les gagnants et les écoles qui ont participé 
ont reçu des prix en argent et des cadeaux 
spéciaux offerts par les sponsors. Cet évé-
nement a été guidé par sr Clothilde de las 
Llagas, fsp, du Paulines Institute of Com-
munications en Asie (PICA).

L’aujourd’hui de la  
spiritualité paulinienne 

A eu lieu à Manille, août  2012, un séminaire  
de trois semaines  d’étude et d’approfondis-
sement  de la spiritualité paulinienne. Le but  
de la rencontre a été celui  de porter  à un 
plus haut niveau de conscience l’immense ri-
chesse de l’héritage alberonien. La spiritualité 
paulinienne, en particulier son centre unifi-
cateur “la dévotion à Jésus  Maître  Voie, Vé-
rité et Vie”, a été revisitée par les participants 
dans son dynamisme historique et dans son 
effet concret dans la vie spirituelle et mis-
sionnaire de la Famille Paulinienne d’hier, 
d’aujourd’hui  et de demain. L’itinéraire  ac-
compli a été rythmé  par des moments de ré-
flexion, prière et profond partage.  
Au séminaire ont participé 19 Filles de Saint 
Paul  provenant  des Philippines, Japon, Pa-
kistan, Corée.  

JAPON
Rencontre pour les  
collaborateurs laïcs

Dans la maison de Tokyo, du 3 au 5 juillet, a 
eu lieu une rencontre pour les collaborateurs 
laïcs qui travaillent à la diffusion centrale et 
dans les Librairies Pauliniennes de Sendai, 
Nagoya et Yamaguchi. Le programme de for-
mation visait principalement à la Présentation 
des Filles de Saint Paul à travers l’approfon-
dissement de l’histoire de la Congrégation, 
la spiritualité paulinienne et la mission des 
laïcs. Les contenus charismatiques ont été 
transmis par sr Giovanna Mishima fsp, supé-
rieure provinciale, et don Augustino Suzuki ssp. 
Instruments importants de connaissance se 
sont révélé le film Tecla et En Extrême Orient, 
documentaire sur les premières années de 
présence des Filles de Saint Paul au Japon. 
La rencontre s’est conclue avec un espace de 
partage et d’échange d’expériences desquels 
ont émergés une profonde communion è un 
consolidé rapport de collaboration et appar-
tenance.

vi
tr

in
e 

pa
ul

in
ie

nn
e 

D
es

 c
irc

on
sc

rip
tio

ns



5

ESPAGNE
Rencontre des Collaborateurs des 
Librairies Pauliniennes 

A Madrid, le 7 au 8 juin, s’est déroulée, la 
troisième Rencontre culturelle formative pour 
les collaborateurs laïcs des Librairies Pauli-
niennes de l’Espagne. Depuis  2008 ce chemin 
continue, avec des étapes au niveau  local et 
national, pour améliorer la mission de la Li-
brairie. Les rencontres ont rejoint graduelle-
ment d’importants objectifs: la connaissance 
réciproque et le partage des expériences, l’es-
prit de groupe et le renforcement de l’identité 
du collaborateur paulinien. Le congrès  repré-
sente en outre l’occasion pour approfondir les 
aspects de la réalité religieuse, sociale et cultu-
relle qui touchent de près notre vie et le travail 
de la librairie mais aussi pour consolider une 
gestion unitaire et progressive.
Les interventions du professeur Juan Martín 
Velasco ont affronté, cette année, les thèmes 
de la Situation religieuse d’Europe et d’Espagne; 
la crise de Dieu dans la société et à l’intérieur de 
l’Eglise; être chrétien  dans une situation de plura-
lisme culturel et religieux et de l’Evangélisation 
aujourd’hui. 
Deux laboratoires ont été de grande utilité: La 
Librairie dans la crise et le Soin et organisation 
des Librairies Pauliniennes. Fructueux l’échan-
ge sur la production éditoriale, la publicité et 
les nouvelles formes de présence dans le ré-
seau. Les participants ont beaucoup apprécié 
les pistes tracées et les lignes émergées pour 
le futur et le désir renouvelé de continuer la 
formation dans les propres Librairies.

CÔTE  D’IVOIRE 
Prenons la plume pour vous écrire...
Si Mahomet ne va pas à la montagne, la montagne 
va chez Mahomet. Ce dicton s’adapte très bien à 
la visite que sept jeune étudiantes de Burkina 
Faso (Pays où il n’y a aucune présence pauli-

nienne), ont faite aux Filles de Saint Paul de 
la Côte d’Ivoire, dans le mois de Juin 2012. 
Pour trente jours elles se sont immergées 
dans la réalité partageant la vie de la com-
munauté et l’apostolat. 
Mais laissons la parole aux jeunes: «Dans nos 
habitudes africaines c’est un devoir de remer-
cier du bien reçu soit-il petit ou grand. Pour 
ceci nous prenons la plume pour vous écrire ...
Le bien reçu a été tellement grand et profond 
que les paroles n’arrivent pas à dire tout ce 
que nous désirons exprimer. 
L’expérience nous a fait voir et toucher la vie 
et la mission des Filles de Saint Paul.
Nous avons rencontré une communauté qui 
vit la joie, la sympathie, l’attention, le dyna-
misme, le soin en faisant bien, la prière. Sur 
les traces de l’apôtre Paul l’évangélisation 
avec tous les moyens  de communication ré-
pond à l’enseignement de don Alberione. 
Nous souhaitons à chacune de mettre au cen-
tre de la vie Jésus Maître Voie, Vérité et Vie. Que 
Marie, Reine des Apôtres protège la mission 
paulinienne et que le zèle de Saint Paul soit 
accordé avec abondance à toutes». 

Ruth, Ursula, Judith B., Judith, Clémence, Clé-
mence O, Séraphine, Florence, Anita

INDE
Librairie Paulinienne dans l’Hôpital 
Sacra Famiglia
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Avec l’ouverture d’une nouvelle librairie 
dans l’Hôpital Sacra Famiglia de Okhla, 
New Delhi, les Filles de Saint Paul de cette 
grande ville ont crée un centre de lumière, 
d’amour, de prière, pour rejoindre beaucoup 
de personnes. Les gens qui traversent ces 
espaces de souffrance ont besoin de trouver 
le message du Christ. L’accueil reçu: «Nous 
sommes très heureux de vous avoir avec 
nous, merci pour être ici», compense la fa-
tigue du service et crée  intérêt autour de ce 
lieu singulier de l’apostolat paulinien. «Avec 
notre mission nous nous sentons bénies par 
le Seigneur. Nous demandons à vous tous 
de continuer à prier pour nous afin que nous 
puissions être en degré de rejoindre beaucoup 
plus de personnes et continuer l’œuvre que le 
Seigneur Jésus nous a confiée». Notre souhait 
se fait prière pour cette communauté et pour 
toutes les Filles de Saint Paul  de l’Inde.

SUD AFRIQUE 
Un séminaire à la lumière du  
document post-synodal Africae Munus

A la lumière du document post-synodal Afri-
cae Munus du Pape Benoît XVI qui appelle la 
famille le sanctuaire de la vie, les Pauliniennes du 
Sud-Afrique en collaboration avec l’Organis-
me pour la Famille de la Conférences Episco-
pale sud-africaine, ont  organisé un séminaire 
pour faire connaître et approfondir tout ce 
qui se réfère à la formation et à la croissance 
culturelle et spirituelle du tissu familial. 
Le  séminaire s’est déroulé en trois  moments: 
	 - la présentation du document
	 - une spécifique conférence sur la famille 
	 -une particulière réflexion sur le monde de 

la jeunesse.
Significative la participation des convenus 
au séminaire et relevant le partage d’expé-
riences de qui vit en première personne la 
vie familiale dans une histoire qui change.

GRANDE BRETAGNE
Pauliniennes au  
Congrès eucharistique international

A eu lieu en Irlande, 10-17 Juin 2012, le cin-
quantième Congrès Eucharistique Interna-
tional du thème L’Eucharistie: Communion 
avec le Christ et entre nous. Un événement 
particulièrement significatif pour l’Eglise lo-
cale et pour toute la communauté chrétienne. 
Sont arrivées à Dublin beaucoup de person-
nes de divers pays pour célébrer dans la foi 
et dans la communion l’amour du Seigneur 
qui se fait pain rompu pour la vie du monde. 
Une occasion favorable pour les Pauliniennes 
de la Grande Bretagne qui en collaboration 
avec les Sœur Disciples de l’Irlande ont pu 
offrir avec leur présence et leur stand “le 
pain de la Parole”. Comme don apostolique 
les Pauliniennes ont offert au Président de la 
Conférence Episcopale Irlandaise Seán Bap-
tist Brady le “Catéchisme des enfants”, la nou-
velle production  éditoriale destinée à aider 
le chemin de foi des plus petits. 

PORTUGAL
A Porto avec les groupes bibliques  

Avec l’arrivée de l’été s’est conclu le program-
me annuel réalisé par la communauté de Por-
to avec les groupes bibliques des paroisses. D
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Dans un climat de fête et de réflexion les par-
ticipants ont pu partager et vérifier le chemin 
parcouru. Les personnes des divers groupes 
ne se fatiguent pas de répéter combien il est 
beau de se rencontrer pour écouter la Parole 
de Dieu, prier et partager des expériences. 
L’Evangile de Marc, proposé cette année, leur 
a offert une merveilleuse opportunité pour 
leur croissance spirituelle et pour une étroite 
communion avec Dieu et entre eux.

COREE
Où doivent-ils aller les ours  polaires?

Les Pauliniennes de 
la Corée ont  publié  
un livre du titre   Où 
doivent-ils aller les  
ours polaires?, écrit 
par don Benedetto 
Hwang, Changyeon, 
pour susciter intérêt 
sur le thème de l’éco-
logie. La promotion 
du livre  a été réa-

lisée  valorisant les langages d’aujourd’hui, 
tels les SNS, code QR. En outre,  un vidé-
oclip de publicité a été crée: www.pauline.
or.kr/images/media/test.wmv avec  la possi-
bilité, offerte aux  navigateurs  du web, de 
participer avec une idée à lui. 
Les participants au concours pouvaient  
créer, dans leurs propre blog ou  en You 
tube, des vidéoclips sur l’écologie et  sur le 
contenu du livre  laissant ensuite leur pro-
pre adresse  sur la page promotionnelle du 
site  de la librairie  virtuelle  des Paulinien-
nes coréennes www.pauline.or.kr/special/
pageview?page_id=65. 
L’écrivain  don Benedetto Hwang a offert aux 
gagnants  la possibilité de  passer  trois jours  
dans son  village  écologique San Filippo Neri 
de Pyeonchang, écoutant et participant aux 
programmes écologiques  réalisés par lui...

BRESIL
Cibercatequese:  
revue électronique de catéchèse

Le 20 août, date où la Famille Paulinienne a 
célébré 98 ans de fondation, les Filles de Saint 
Paul du Brésil ont lancé en réseau la nouvel-

le revue électronique 
Cibercatequese (www.
cibercatequese.com.
br), dirigée aux caté-
chistes et operateurs 
de pastorales de tout  

le Brésil. Un instrument trimestriel qui aide 
les catéchistes dans leur tâche importante et 
engageante de la transmission de la foi. La 
catéchèse a depuis toujours été une des prio-
rités des Pauliniennes dans le monde entier. 
Le choix de l’Eglise au Brésil de proposer le 
chemin de catéchèse catéchuménale a mis en 
évidence  la nécessité d’un support métho-
dologique nouveau et efficace. L’utilisation 
d’un canal de communication électronique 
permet de répondre à ce besoin rapidement 
et simultanément.
A travers un facile accès on-line peuvent se 
trouver gratuitement des propositions de 
formation pour les catéchistes  mais aussi 
pour toutes ces personnes qui désirent croî-
tre dans leur vie chrétienne. 
www.cibercatequese.com.br 

COLOMBIE
Ensemble pour la foi

En Colombie à Villa Rica, dans le  Départe-
ment de Cauca sur l’Océan Pacifique, s’est à 
peine déroulée une mission populaire de dix 
jours en occasion de la célébration de la fête 
de saint Rocco, patron de la paroisse  hôte et 
de toutes les initiatives qui seront organisées 
pour l’An de la Foi. 
L’aspect inter-congrégation et l’internatio-
nalité de l’équipe missionnaire ont été deux 
caractéristiques qui ont rendu particulière-
ment significatif le travail apostolique au 
service de la foi. Spécial a été l’apport des 
Pauliniennes de la Colombie et du Pérou et de D
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aux familles, aux écoles, les moments litur-
giques, la communication quotidienne via 
radio, les rencontres avec les jeunes, avec les 
adultes  et les enfants, l’apport du message 
musical et la force symbolique de la danse 
ont été un temps de grâce, “moment favo-
rable” pour approfondir avec enthousiasme 
renouvelé le rapport avec Dieu et avec la 
communauté ecclésiale.

ITALIE
Ensemble vers la sainteté apostolique

Ensemble vers la sainteté apostolique a été le 
thème de la Rencontre des juniores euro-
péennes tenue à Rome dans la Maison Géné-
ralice du 1 au 9 septembre, 2012.
Après un an vécu entre apostolat et étude  le 
groupe  des juniores formé par sr. Andrea et 
sr. Karina (Rép. Thèque), sr. Ana Maria et sr. 
Paula (Roumanie), sr. Sara (Portugal) et sr. 
Silvia (Pologne), s’est arrêté pour réfléchir 
sur une dimension essentielle  de la vie pau-
linienne: la Mission. Les divers intervenants, à 
travers la vie et les écrits  de Saint Paul, don J. 
Alberione et Maestra Tecla, ont  tracé le visage  
de la mission et de l’apostolat  paulinien.
Le partage des expériences vécues et les idées 
apostoliques pour l’An de la foi, les moments 
de prière auprès de la tombe de Saint Paul et 
de nos  Fondateurs, la joyeuse présence des 
sœurs provenant de divers continents, ont 
ravivé l’enthousiasme pour la vocation pau-
linienne.
«Après ce bref, mais enrichissant moment de 
“pause”, nous retournons dans nos commu-
nautés avec un profond sentiment de recon-
naissance pour avoir été  choisies et “asso-

ciées ” à la même mission du Christ: donner 
Dieu aux hommes et  porter les hommes à Dieu ». 
Celui-ci leur salutation et notre souhait. 

PEROU - BOLIVIE
Rencontre  collaborateurs 

S’est réalisée à Lima, 31 août - 2 septembre 
2012, la Rencontre nationale des collabora-
teurs des Filles de Saint Paul du Pérou et de  
la Bolivie. A guidé la Rencontre  le docteur  
Arturo Reyes, directeur du Rhl Pérou (Red 
Haciendo Lideres) et auteur de la méthode 
formative Coaching Pastoral. Cette rencontre, 
qui s’est déroulée en préparation de l’An de 
la foi a ravivé en tous le désir de continuer 
le chemin tracé par Don Alberione pour 
communiquer le  message de  Dieu dans le  
monde à travers l’apostolat des Librairies  
Pauliniennes.
Les objectifs  du congrès ont été:
- 	 Raviver dans les collaborateurs  la nouveauté 

du charisme paulinien qui est source  d’ins-
piration pour le travail et l’apostolat.

- 	 Créer un climat positif qui favorise les re-
lations interpersonnelles et la collaboration 
entre les divers secteurs de la librairie.

- 	 Valoriser le  potentiel  des collaborateurs 
laïcs favorisant les capacités  individuelles à 
travers la méthode du Coaching Pastorale, dis-
cipline moderne et instrument de formation  
personnelle  et professionnelle.

-	  Exercer les collaborateurs  à l’usage de nou-
veaux instruments, comme le marketing 
stratégique  et pastoral, pour rendre plus ef-
ficace le travail  dans les librairies.

- 	 Réaliser un Manuel d’Organisation et Fonctions 
(MOF) qui  facilite  la planification en chaque 
domaine et secteur de l’apostolat paulinien.
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Les études des Pauliniennes 
au Kenya…
Trois sœurs ont conclu leurs études au Ke-
nya en 2012, après avoir fréquenté auprès de 
l’Université catholique de l’Afrique Orienta-
le, deux l’Institut de Spiritualité et Formation 
religieuse et une la Faculté de Commerce, 
obtenant les diplômes relatifs.

Sr Metrine Nafula 
Waliama, à conclu-
sion de ses études 
pour obtenir le di-
plôme de spiritua-
lité, a présenté un 
Projet d’exercices an-
nuels pour les jeunes 
Filles de Saint Paul. 
Le thème  principal 
a été celui des Let-
tres de Saint Paul, 

en préparation au Centenaire de fondation 
de la Famille Paulinienne. C’est une occasion 
pour célébrer la fidélité et la miséricorde de 
Dieu; c’est aussi un moment de revitalisation 
de notre réponse personnelle et de la Congré-
gation. Les sœurs, dans la petite thèse, sont 
invitées entre autre à vivre la réponse à leur 
vocation religieuse de manière radicale, ap-
profondissant leur intimité avec le Christ et 
le témoignant avec la vie.
Chaque jour les thèmes s’inspirent à quel-
ques versets des Lettres de Paul appliqués 
aux divers aspects de la vie. Le thème du 
dernier jour: Pour moi vivre c’est le Christ, son-
ne comme une proposition à faire de notre 
vie la Parole vivante de Dieu.

Sr Hellen Ndiangui 
Joseph affronte le 
thème de la Direction 
spirituelle dans la vie 
chrétienne et dans la 
formation continue de 
la vie religieuse. Réflé-
chissant sur les nom-
breuses questions 
que dans la vie reli-
gieuse sont en train 
de mettre l’Eglise 

en procès, elle prend en considération la di-
rection spirituelle comme instrument pour 
combattre le vide du cœur et la cassure qui 
souvent se réalise dans l’expérience de beau-

coup de religieux dans leur formation per-
manente.
Dans le premier des quatre chapitres de son 
élaboré, sr Hellen met en évidence le fonde-
ment de la direction spirituelle chrétienne, 
qui a ses racines dans les Ecritures et dans 
la Tradition. Dans le second elle présente 
le but de la direction spirituelle dans la vie 
du chrétien et dans la formation religieuse, 
même pour aider à dépasser les difficultés 
et les scandales dénoncés. Dans le troisième 
elle considère les qualités et les devoirs du 
directeur spirituel, qui peuvent guider les 
religieuses dans le choix de la personne la 
plus apte. Dans le quatrième chapitre elle se 
concentre sur la prière et sur le discernement 
des esprits. Elle considère la prière vitale 
pour notre chemin spirituel et dans les di-
vers processus de discernement, soit person-
nels que communautaires.

Sr Hellen Nechesa Ma-
liatso a tenté Une ana-
lyse des publications 
Pauliniennes en Afrique, 
avec une particulière 
attention à la gestion 
des réserves. Dans son 
étude elle s’est servie 
d’une recherche effec-
tuée avec des question-
naires et interviews et 

présentés à travers divers tableaux qui résument 
des calculs mathématiques et graphiques. 
De l’élaboré émerge que le Centre Editorial 
des Pauliniennes considère très importante 
la gestion, le contrôle et l’inventaire des pu-
blications dans les buts des investissements, 
de la planification et diffusion. Elle retient en 
outre nécessaire d’affronter le défi de consti-
tuer un secteur marketing adapté avec per-
sonnel compétent dans la gestion et dans le 
contrôle des publications. Si ce secteur sera 
fonctionnel, il pourra favoriser plus facile-
ment les réponses aux exigences des divers 
lecteurs.

…et en Côte d’Ivoire

Deux sœurs ont récemment présenté leurs 
élaborés auprès de l’Institut de Sciences 
et Techniques de la Communication: une 
pour obtenir la Licence Professionnelle en 
production audiovisuelle, pour l’animation 
radiophonique; et une autre pour avoir l’at-
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tiques du Pays et l’impacte des émissions de 
la RNC sur la population.
Il s’agit d’une thèse assez ample, soignée 
avec engagement et enrichie de divers ta-
bleaux  qui résument les données et graphi-
ques de ses recherches, de bibliographie et 
pièces jointes diverses. 

Sr Thérèse Tshibola 
Nsaka, après avoir 
fréquenté un stage 
auprès de  la seprim 
ivoire, a présenté 
son rapport sur le 
thème: Optimisation 
de la qualité de la pro-
duction typographi-
que. Auprès de la 
seprim elle a vécu 
une belle expérien-

ce de vie professionnelle dans la réalité quo-
tidienne, approfondissant les connaissances 
acquises et faisant de nouvelles découvertes 
pour améliorer la production à commencer 
par l’idéation, aux diverses formes de créa-
tion, édition et diffusion. Le tout à l’enseigne 
de la qualité qui devrait toujours distinguer 
chacun de nos produits, notre mission et no-
tre vie elle-même.

testation d’admission au Brevet de technique 
supérieure, en communication visuelle gra-
phique.

Sr Christiane M. Jo-
sée Ngave Dz’za a af-
fronté le thème: La 
radio nationale ca-
tholique (RNC) et la 
promotion de la paix, 
justice et réconcilia-
tion en Côte d’Ivoire. 
Dans la première 
partie elle cherche 
d’identifier les pro-
blématiques émer-

gentes dans le champ radiophonique, soit au 
niveau personnel, comme FSP, que scientifi-
que-social; elle cherche de formuler le problè-
me-engagement de l’Eglise dans l’annonce de 
l’Evangile et dans la recherche d’un monde 
plus juste et réconcilié, à travers la radio; elle 
formule des hypothèses et considère la mé-
thodologie à suivre. Dans la seconde partie 
elle considère le chemin de la Radio Catholi-
que en Côte d’Ivoire. 
Dans la troisième elle cherche d’analyser et 
interpréter les résultats à confrontation avec 
la doctrine sociale de l’Eglise, les probléma-

Calendrier du Gouvernement général

Rome, Maison  Saint Paul

Grande Bretagne

Bucarest

Venezuela
 
 

Portorico

Lisbonne

Rep. Dominicaine

Caracas

Philippines

Bogotà

Cité du Vatican

Exercices  Spirituels 
 

Visite  finalisée
 

Visite finalisée

 
Visite finalisée

Visite fraternlle

Visite finalisée

Visite fraternelle

Rencontre avec le  Gouvernement

Visite finalisée

Assemblée SAL

Participation au Synode sur la 
Nouvelle Evangélisation

25 août  - 25 septembre 
 

27 août  - 1 septembre
 

12 - 14 septembre

13 - 18 septembre

19 - 21 septembre

 
20 - 25 septembre

22 - 27 septembre

28 - 30 septembre

 
28 septembre - 5 octobre

1 -  4 octobre

7 - 28 octobre

Sr Annamaria Parenzan

Sr Anna Caiazza
 

Sr Gabriella Santon

Sr M. Antonieta Bruscato
Sr Luz Helena Arroyave

Sr M. Antonieta Bruscato
Sr Luz Helena Arroyave

Sr Gabriella Santon

Sr M. Antonieta Bruscato
Sr Luz Helena Arroyave

Sr M. Antonieta Bruscato
Sr Luz Helena Arroyave

Sr Annamaria Parenzan
Sr Inocencia Tormon

Sr M. Antonieta Bruscato
Sr Luz Helena Arroyave 

sr M. Antonieta Bruscato
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Francesca Pratillo, fsp

Le  bienheureux  Jacques  Alberione, 
s’adressant à la Famille Paulinienne, 
met en relief  l’action efficace de la foi 

avec ces  paroles: «Par la foi dans la Provi-
dence on découvre  que Dieu   a soin des 
choses grandes et  petites». La foi fait décou-
vrir  la beauté  de l’amour infini de Dieu qui 
prend soin  de ses créatures avec  immense 
tendresse. 
Il s’agit  d’entrer  dans le cœur  du message  
évangélique.  Jésus nous révèle  un Dieu très  
proche et totalement impliqué dans les vicis-
situdes humaines. Cette vérité libère le cœur 
de la préoccupation pour le lendemain. L’an-
xiété pour le futur est la conséquence de l’at-
titude existentielle de celui qui veut  planifier 
et contrôler  tout comme si tout dépendait de 
lui. Le lendemain reste dans les mains d’un 
Père qui prend soin  des choses grandes et  
petites. «Regardez  les oiseaux  du ciel: ils 
ne sèment ni ne moissonnent, ils n’amassent 
pas dans des  greniers, et votre Père  céles-
te les nourrit. Ne valez-vous pas beaucoup 
plus qu’eux ?  (Mt 6,26). “Regardez”: est un 
impératif qui dit  combien il est nécessaire 
de “regarder avec particulière  attention  la 
réalité”, “fixer le regard à, l’intérieur…”. Le  

verbe dans sa  signification originale relève  
le soin  de celui qui est invité  à observer sans 
se laisser rien échapper. Jésus se laissant gui-
der  par l’inspiration sapientielle dédie un am-
ple espace à la valeur de l’expérience  gardant 
vivante la conscience de la relation entre  Dieu 
et le  monde. Dieu prend soin  de tous  même 
des oiseaux insouciants et sans défense .
De l’attentive  observation de la nature le dis-
ciple de Jésus  est invité  à trouver  une ré-
ponse  à l’anxiété qui agite les eaux  de la vie. 
Soit les oiseaux que les lis  ne sont pas des 
modèles  mais des témoins du soin  immense 
que  le  Créateur réserve  par rapport à eux.  
Ce dont il faut se souvenir c’est que le Père  
céleste «les nourrit». Dans le monde  biblique  
l’expérience d’ un Dieu qui nourrit  et prend 
soin  est connue comme “compagnie dans la 
difficulté”, soutien dans le désert  des épreu-
ves. Le  Père provident est attentif à l’histoire 
de ses fils  car les hommes comptent davan-
tage que les oiseaux  et les fleurs. 
L’emphase placée sur la valeur  plus haute 
de l’homme  par rapport aux animaux vise à 
convaincre  chaque  personne du soin spécial 
de Dieu. Aucun d’entre nous peut ajouter un 
seul instant à sa vie.
Combien de fois le bienheureux Alberione, 
plaçant au centre de tout  la prière, a illu-
miné chaque réalité  apostolique avec une  
vérité  capable de libérer: ne sert à rien ce 
que l’on fait, s’il devient  anxiété de celui qui 
ne fait pas confiance. C’est la foi qui nous 
fait découvrir que le regard provident de 
Dieu Père se pose  quotidiennement sur la 
vie de ses fils. Dieu est  attentif à ce  qui rend 
humainement vivable  et agréable la vie.  Et 
il sait que tout cela n’est pas quelque chose 
d’accessoire, et il y pourvoit. Ceci peut et doit  
générer  une vie  de foi libre et  lumineuse. 

FOI
comMe DECOUVERTE
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Les artistes associées
Nous reportons un témoignage de sr Giuseppina 
Balestra, une des sœurs plus âgées de la Congré-
gation. Pour plusieurs années elle a accompagné 
Maestra Tecla en diverses communautés, en Italie 
et à l’étranger, exerçant le service de chauffeur. 

Maestra Tecla était très 
délicate dans la charité 
vers ses filles. Plus d’une 
fois il m’est arrivé de 
rester un peu sérieuse 
après quelques observa-
tions reçues d’elle. Mais, 
presque toujours me 
rencontrant elle me sou-

riait et me regardait avec ses yeux pénétrants, 
comme si elle voulait me dire: “Tu ne me 
boudes pas…”. D’autres fois elle me le disait 
ouvertement: «Je te fais les observations parce 
que je te veux du bien, parce que je te veux 
sainte! Ce serait mauvais signe si je devais me 
mettre les “gants blancs“ pour te dire les cho-
ses. Va’, va’: reste sereine et fais-toi sainte!».
C’était une femme humble et elle savait aussi 
accueillir, avec reconnaissance, les “correc-
tions ” que lui faisions nous simples sœurs.
Une fois nous arrivâmes, inattendues, dans 
une de nos maisons. La joie se lisait dans 
les yeux de chaque sœur. La supérieure re-
grettait parce que deux sœurs étaient dehors 
pour l’apostolat. Elle les appela au télépho-
ne, et peu de temps après elles arrivèrent 
à la maison. Une d’elles, dès qu’elle a vu la 
Prima Maestra, courut à sa rencontre, lui 
pris la main et la baisa avec enthousiasme. 
Mais elle retira tout de suite la main, faisant 
comprendre de ne pas agréer cette forme de 
dévotion. La sœur resta très mal pour cette 
réaction, mais la Prima Maestra ne s’en rendit 
pas compte.

Voyant la souffrance de la sœur, qui s’était 
tenue à l’écart pendant tout le temps de no-
tre visite, quittant cette communauté j’ai pris 
mon courage et je lui ai dis : «Voyez, Prima 
Maestra, vous ne vous êtes pas faite baiser 
la main par cette sœur, qui est restée mal, 
la pauvre. Laissez-vous baiser la main tran-
quillement et sans résistance. Ceci peut ser-
vir à approcher celles qui n’osent pas. Car à 
première vue vous suscitez un peu de timi-
dité !». Elle me répondit: «Je suis vraiment 
contente que tu me fais remarquer cela. Je ne 
me suis aperçue de rien. Tu sais, je ne tiens 
pas à ce qu’elles me baisent la main, mais si 
cela peut servir à approcher les sœurs, je le 
ferai sans difficulté. Tu vois? Celui-ci est l’en-
nui: à nous supérieures on ne nous dit jamais 
les défauts, même si on les voit. Elles ont peur 
de nous les dire. Et ainsi nous ne nous corri-
geons jamais. Tu m’as fait vraiment plaisir à 
me le dire. Deo gratias! Dis-le-moi toujours, 
quand tu vois quelque chose qui ne va pas ».

Soit dans les maisons filiales et soit à Rome, 
Maestra Tecla était l’âme des belles récréa-
tions. Elle avait une boîte qui faisait partie 
du bagage ordinaire dans ses voyages: Ils 
y étaient contenus des jeux de divers genre 
dont seulement elle et moi, parfois aussi 
Maestra Assunta Bassi, connaissions les “tru-
cages”. Elle, plaisantant, elle disait que nous 
deux étions les «artistes associées»… S’il y 
avait besoin d’aide, elle choisissait  la sœur 
plus timide ou celle qui lui semblait davan-
tage  être intimidée par elle. 

Plus d’une sœur, après de telles recréations, 
me disait: «Tu sais, la Prima Maestra m’a fait 
passer toute la timidité que j’éprouvais envers 
elle. Comme c’est beau, ainsi! Combien elle 
est chère! Je n’aurais jamais imaginais qu’elle 
était ainsi»…

Anna Maria Parenzan, fsp
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Histoire de ma vocation

Je m’appelle Teresia Makiko Inoue et je suis 
japonaise. Je suis entrée parmi les Filles de 
Saint Paul en 1997. Actuellement je me trouve 
à Rome pour étudier la langue italienne. Je 
suis heureuse de rester ici où notre Fondateur, 
le bienheureux Jacques Alberione, Maestra 
Tecla et les premières sœurs ont vécus.
Ma famille est bouddhiste, et moi aussi je 
l’étais. Quand je pense à ceci, je continue 
à être étonnée du mystère de ma vocation: 
pourquoi le Seigneur a appelé juste moi que 
je ne connaissais rien de Lui? 
J’ai découvert le christianisme à seize ans, 
quand je me suis inscrite au lycée catholique. 
Mon choix a été dicté du désir d’apprendre 
l’anglais chez les sœurs qui géraient l’école. 
Mais le Seigneur avait en réserve pour moi 
un dessein divers…
Une des conditions requises pour accéder à 
l’école était celle d’acheter les livres scolai-
res. Parmi ceux-ci, la Bible. N’étant pas chré-
tienne, je ne voulais pas l’acheter. J’ai du le 
faire, mal-volontiers, et ainsi je l’ai mise sur 
une étagère dans ma chambre. 
Un an est passé. Mais un jour, je me suis sou-
venue de l’argent que j’avais dépensé et… 
j’ai commencé à lire ce “livre”. Je suis tombée 
sur le texte de Saint Jean: «Aimez-vous les uns 
les autres, comme je vous ai aimés» (13,34) et 
j’ai pensé à combien il était vrai ce que disait 
Jésus: aimer les autres est la chose plus im-
portante. Puis quand j’ai lu le passage de la 
passion et mort de Jésus, je suis restée impres-
sionnée par ses paroles de pardon pour ceux 
qui allait le tuer. J’ai pensé que “ce jésus” était 

une personne particulière et qu’il valait la pei-
ne de le connaître davantage. J’ai commencé 
ainsi à fréquenter l’Eglise catholique. 
A dix huit ans j’ai été baptisée. Mais avant, 
j’ai parlé avec mes parents. Aucun n’imagi-
nait que moi je voulais devenir sœur. Elle a 
été une réalité qui a pris graduellement for-
me à l’intérieur de moi.
Avant de recevoir le Baptême, les sœurs du 
lycée m’ont enseigné le catéchisme. Elles ont 
été gentilles et généreuses. Je suis restée très 
impressionnée par le style de vie qu’elles 
conduisaient et par leur renoncement au ma-
riage pour vivre seulement pour Dieu. Je me 
rendais compte qu’elles étaient différentes 
des autres personnes; je sentais leur sainteté. 
Pourquoi ne pas vivres comme elles? Pour-
quoi ne pas devenir l’une d’elles? 
Un jour, dans le journal diocésain, j’ai trou-
vé la nouvelle d’une recollection spirituelle 
pour jeunes filles. L’invitation était des Filles 
de Saint Paul…
Je me suis mise à fréquenter la Librairie Pau-
linienne de Tokyo pour chercher des livres 
ou articles religieux. Voyant les sœurs qui 
travaillaient avec joie et engagement dans 
la diffusion de l’Evangile, j’ai découvert la 
beauté du charisme paulinien. “Qu’il serait 
beau si je pouvais travailler comme elles en 
communiquant l’amour de Dieu à travers les 
moyens de la communication!”, je pensais. 
J’ai choisi ainsi les Filles de Saint Paul. Entrée 
en Congrégation j’ai travaillé dans la même 
librairie où est née ma vocation. Le Seigneur 
a réalisé mon désir, et je ne cesserai jamais de 
le remercier pour sa bonté.
Le Shintoïsme et le Bouddhisme sont les re-
ligions plus diffusées au Japon, mais beau-
coup de personnes ne pratiquent aucune foi. 
L’individualisme est répandu. La famille est 
en crise. Les personnes âgées, toujours plus 
nombreuses, vivent seules et marginées de la 
société. Après le tremblement de terre du 11 
mars 2011, beaucoup n’ont plus d’espérance; 
les gens sont confondues et sont en train de 
perdre le sens de la vie.
Quand j’étais étudiante, moi aussi je l’étais. 
Rencontrant Jésus, j’ai trouvé quelqu’un qui 
m’aime et me soutient. Je sens que sa Parole 
m’aide à donner signification à ma vie et à 
celle des autres. A travers ma vocation je 
voudrais transmettre à tous que Dieu nous 
aime beaucoup et toujours.

Teresia Makiko Inoue, fsp
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Apostolines: une nouvelle 
communauté au Brésil

Le Bienheureux Jacques Alberione, invitait à 
regarder à l’apôtre Paul comme à un promo-
teur et animateur vocationnel qui motivait 
les communautés et ses membres à s’élancer 
vers ce qui est devant et se lancer vers le but, en 
vue du prix que Dieu nous appelle à recevoir en 
Jésus Christ (cf. Ph 3,13-14). 
Encouragées par ce témoignage et stimu-
lées par l’appel du Maître Divin, les Sœurs 
Apostolines ont accompli avec confiance 
un nouveau pas dans leur histoire au Bré-
sil: l’ouverture d’une communauté dans le 
Diocèse d’Oliveira, où elles seront engagées 
dans l’animation vocationnelle diocésaine. 
La nouvelle communauté réside dans la cité 
de Carmópolis de Minas – MG. Nous assu-
rons à ces sœurs notre souvenir, certaines 
que le Seigneur à travers leur présence ac-
complira de grandes choses.

Irmãs Apostolinas 
via Antonio Neto n. 120 

apcarmopolis@gmail.com 
35534-0000 CARMÓPOLIS DE MINAS (MG)

Italie:  
San Paolo Store,  
une o@siS pour l’âme

Le monde catho-
lique a un nouvel 
instrument: le San 
Paolo Store (www.
sanpaolostore.it). 
Il s’agit d’un por-
tail dans lequel as-
sociations, mouve-

ments, paroisses, oratoires, et, naturellement, 
quiconque cultive des intérêts culturels, trou-
veront livres, cd, dvd, mais aussi des objets, 
faciles  à commander depuis la maison. Une 
initiative de la San Paolo qui entend se placer 
comme précieux point de référence, dans le 
domaine d’un marché dynamique, novateur et 
en forte croissance, celui de l’e-commerce (com-
merce électronique). Au-delà des aspects spé-
cifiquement commerciaux, et en ligne avec la 
mission paulinienne, SanPaoloStore se caracté-
rise par une riche et soignée activité rédaction-
nelle: il ne veut pas être seulement un «maga-
sin virtuel» ma aussi un espace de dialogue, 
confrontation et réflexion. Le cadre dans lequel 
se place le nouveau SanPaoloStore: un marché 
dynamique, en forte croissance, à l’intérieur 
duquel le monde catholique n’a peut-être pas 
encore su s’élaborer le rôle de protagoniste qui 
lui revient. D’ici la mission, à la lumière du tou-
jours actuel enseignement de don Alberione, 
fondateur de la Famille Paulinienne, de «parler 
de tout chrétiennement»: se proposer comme 
site de référence de l’e-commerce pour le monde 
catholique. 
www.sanpaolostore.it

«Les hommes pourront se sauver aussi par d’autres che-
mins, grâce à la miséricorde de Dieu, même si nous ne 
leur annonçons pas l’Evangile ; mais nous, pouvons-nous 
nous sauver si par négligence, par peur, par honte  ou par 
suite d’idées fausses nous omettons de l’annoncer?  Gar-
dons la douce et réconfortante joie d’évangéliser, même 
lorsque c’est dans les larmes qu’il faut semer. Que ce 
soit pour nous – comme pour Jean-Baptiste, pour Pierre 
et Paul, pour les autres Apôtres, pour une multitude 
d’admirables évangélisateurs tout au long de l’histoire 
de l’Eglise – un élan intérieur que personne ni rien ne 
saurait éteindre. Que ce soit la grande joie de nos vies 
données».

Paolo VI, Evangelii nuntiandi, 80

fa
m

ill
e 

pa
ul

in
ie

nn
e



15

Fenêtre sur l’Eglise
Initiatives caractérisant l’An de la foi  

Le logo de l’An de 
la Foi: représente 
une barque, image 
de l’Eglise, en navi-
gation sur les flots. 
L’Arbre maître est 
une croix qui hisse 
les voiles lesquelles, 
avec des signes dy-
namiques, réalisent le 

trigramme du Christ (IHS). Sur le fond des 
voiles est représenté le soleil qui associé au 
trigramme, renvoie à l’Eucharistie.
Le site de l’événement www.annusfidei.va: 
disponible en version multi-langue sera di-
rectement consultable de tous  les dispositifs 
mobiles et Tablet. 
L’hymne officielle de  l’An de la Foi: Credo, 
Domine, adauge nobis fidem, est la ritournelle 
qui demeure comme invocation au Seigneur  
pour qu’il ait à augmenter en tous la foi.
Le Subside pastoral, Vivre l’An de la Foi: 
préparé dans les diverses langues pour ac-
compagner les communautés paroissiale 
et ceux qui voudront s’insérer dans l’intel-
ligence des contenus du Credo.
Une petite image du Christ de la Cathédra-
le de  Cefalù (Sicile/Italie), dont sur le retro 
se trouve écrite la Profession de Foi, accom-
pagnera tous les pèlerins et les croyants 
dans les diverses partie du monde.

Observatoire de la Nouvelle  
Evangélisation pour l’Amérique Latine 

Par volonté des Evêques Présidents des 
Commissions du CELAM (Conseil Episco-
pal Latino-Américain), a été réalisé un Ob-
servatoire de la Nouvelle Evangélisation pour 
l’Amérique Latine. L’Observatoire veut être une 
structure d’information, recherche et étude 

au sujet des diverses expériences de Nouvelle 
Evangélisation déjà existantes en Amérique 
Latine et dans les Caraïbes, pour les accom-
pagner dans leur chemin, les faire connaître 
et stimuler l’inter-échange d’expériences. En 
outre l’Observatoire entend approfondir les 
grands défis qui se posent à l’Eglise dans l’ac-
complissement de sa mission évangélisatrice, 
et enquêter sur les motivations qui poussent 
les fidèles à abandonner l’Eglise catholique. 

Semaine de prière  
pour l’unité des chrétiens 2013

Il vient de l’Inde le subside 
pour la prochaine Semaine 
de prière pour l’unité des 
chrétiens. Chaque année 
le subside qui accompagne 
les célébrations de cette 
initiative, qui a été mise 

en route en 1908, est confiée à un groupe 
œcuménique d’un Pays divers. Cette année 
la tâche a été confiée à l’Inde: dans l’œuvre 
ont été engagés le Mouvement des étudiants 
chrétiens de l’Inde, auquel adhèrent envi-
ron 10mille universitaires, et la Fédération 
des universitaires catholique de toute l’Inde, 
aidés, pour la version définitive, par la Com-
mission internationale du Conseil œcumé-
nique des Eglises et par le Pontifical Conseil 
pour la Promotion de l’Unité des Chrétiens. 
Une forte condamnation au système des cas-
tes, le cri de douleur des dalit, les exclus, qui 
sont pour la plus grande partie chrétiens, 
mais aussi les persécutions contre les chré-
tiens et les autres minorités religieuses. Voilà 
les arguments affrontés par le subside rédi-
gé par les étudiants chrétiens de l’Inde, qui 
accompagnera la réflexion et la prière dans 
la prochaine Semaine pour l’unité des chré-
tiens, qui sera célébrée en janvier 2013.

Fenêtre sur le monde
Une femme élue présidente de l’Union 
Africaine

Pour la première fois dans l’histoire de 
l’Union Africaine, (organisation intergou-
vernementale qui comprend une bonne par-
tie des nations africaines), une femme a été 
élue présidente. Il s’agit de la sud-africaine 
Nkosazana Dlamini-Zuma, déjà  ministre 
de la Santé dans le premier gouvernement 
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post-apartheid de Nelson Mandela. Cette 
nomination et cette reconnaissance repré-
sentent pour toute la société africaine un 
signal important. Les femmes africaines 
depuis toujours ont en main l’économie et 
la culture de leur propre Pays, ce sont elles 
qui  transmettent surtout aux nouvelles gé-
nérations les valeurs et aussi les traditions 
culturelles plus significatives; et assurément 
elles gèrent l’économie: juste cette économie 
petite, même rurale, mais qui maintient en 
vie les villages, leur donne développement 
et croissance. L’opinion publique internatio-
nale peut donc regarder à travers ces signes 
aux chemins que les femmes africaines vont 
accomplissant en ces années.

Congrès panafricain  
des Laïcs Catholiques 

Etre témoins de Jé-
sus Christ en Afrique 
aujourd’hui. ‘Sel de 
la Terre...lumière du 
monde’ (Mt. 5,13-
14, est le thème du 
Congrès panafri-
cain des Laïcs Ca-
tholiques promut 

par le Pontifical Conseil pour les Laïcs, du 
4 au 9 septembre à Yaoundé, Cameroun. Le 
Congrès rentre dans la tradition du Pontifical 
Conseil pour les Laïcs d’organiser des congrès 
du laïcat catholique au niveau régional ou 
continental en différentes parties du monde. 
Le choix de tenir le Congrès en Afrique arri-
ve après la visite du Saint Père au Cameroun 
et Angola (17-23 mars 2009) et plus récem-
ment au Benin (18-20 novembre 2011) pour 
la présentation de l’Exhortation Apostolique 
Post-Synodale «Africae Munus». 
La rencontre encourage les laïcs à devenir 
membres actifs de l’Eglise Catholique et té-
moins de leur foi en Jésus Christ en Afrique 
aujourd’hui.

Fenêtre  
sur la communication
A Rome troisième rendez-vous  
avec le cinéma des valeurs

S’est déroulé à Rome, 
du 2 au 5 juillet, le 3ème 
Festival International du 
Cinéma Catholique, une 
initiative parrainée par 
les Dicastères vaticans 
de la Culture et de la 

Promotion de la Nouvelle Evangélisation. 
Pour la première fois ensemble au Festi-
val a pris vie un Congrès International du 
thème Cinéma et Nouvelle Evangélisation, or-
ganisé en vue de l’An de la Foi. Le Congrès 
touchera dix villes du monde: en Sud Amé-
rique il sera à Rio de Janeiro, juste dans les 
jours de la Journée Mondiale de la Jeunesse 
2013. Liana Marabini, organisatrice de l’évé-
nement, reconnaît «que le cinéma, comme 
moyen d’évangélisation, est très puissant et 
a une grande force». 

Philippines: première rencontre   
sur les médias sociaux catholiques

Plus de 450 les délégués philippins ont parti-
cipé à la première rencontre nationale sur les 
médias sociaux catholiques, réalisés à Mari-
kina City, le 14 juillet dernier. La Conférence 
des évêques philippins, informe «qu’elle a 
été organisée par la Commission épiscopale 
pour la jeunesse (Ecy). Son objectif est d’en-
courager les fidèles catholiques à  évangéli-
ser le cyberespace ”. “La rencontre a été  un 
succès  – a dit Mgr Joel Baylon, président de 
la Ecy – puisqu’il a  rendu les participants 
conscients du fait que le monde du web est 
un champ mûr pour l’évangélisation. L’évé-
nement, sans précédents dans l’histoire de 
l’Eglise catholique philippine, démontre que 
c’est typique de notre Eglise de donner ré-
ponse aux défis qui nous sont posés”.
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communication

Que la liturgie soit un fait communicatif 
apparaît tout de suite: “liturgie” est parole 
grecque composée par “laòs” (= peuple) et 
“ergon” (= œuvre) qui signifie “œuvre en 
faveur du peuple”. Mais qui est le commu-
nicateur? Dans la liturgie chrétienne il y a 
deux niveaux de communication, le premier 
et le plus important est celui divin, mais c’est 
le second, autrement dit l’humain, qui nous 
aide à percevoir le premier et c’est celui qui 
est analysable. Parfois il peut arriver que le 
niveau humain devienne peu transparent et 
donc peu communicatif. Le Concile Vatican 
II est intervenu sur cet aspect et a “nettoyé” 
la ritualité liturgique, s’efforçant de la rendre 
plus significative.

Une communication Multicodes
La communication liturgique est complexe 
et Multicodes. Du point de vue communica-
tif elle a des analogies avec la communica-
tion théâtrale. Même en domaine liturgique, 
en effet, il y a une “régie” rituelle à l’inté-
rieur d’un espace architectonique décoré, 
ainsi comme ont une fonction significative 
la lumière, les objets, les matériaux, les vê-
tements dont ils sont revêtus. Les personnes 
qui vivent l’expérience liturgique recouvrent 
ministérialité et rôles divers et ont une diver-
sité “de rôle d’acteur”. Même dans l’action 
liturgique il y a des gestes et attitudes, ver-
balisations et sonorité très élaborées.

Tout ceci n’est pas laissé à l’improvisation, 
mais est réglé soit par les rubriques qui ac-
compagnent les rites, soit par les Ordonnances, 
ou Principes et normes (en latin l’Institutio gene-
ralis) qui précède chaque rite sacramentel.
Quand la science de la communication (les 
sémiotiques) s’approche à l’événement célé-
bration liturgique, tout en s’arrêtant à l’aspect 
phénomène, autrement dit à ce qui frappe 
nos sens, elle sait que pour une compréhen-
sion complète de la célébration liturgique 
elle ne doit pas oublier la référence divine 
dont on disait.

La procession d’entrée
Faisons un exemple. Dans le cas de l’introït, 
on dit: «Quand le peuple est rassemblé, pen-
dant que le prêtre fait son entrée avec le dia-
cre et les ministres, on commence le chant 
d’entrée». Alors on explique les fonctions 
de ce chant: «initier la célébration, favoriser 
l’union des fidèles réunis, introduire leur es-
prit dans le mystère du temps liturgique…, 
et accompagner la procession du prêtre et 
des ministres» (cf. Ordonnance générale du 
Missel Romain, nn. 47). 
Si on analyse avec soin les paroles de l’Or-
donnance, on peut mettre en évidence beau-
coup d’aspects communicationnels. Il y a un 
contexte d’assemblée qui est chargé de sens 
dès l’entrée de quelques personnes députées 
qui sont habillées avec des vêtements sa-
crés et procèdent selon un ordre particulier: 
«guide la procession le thuriféraire avec l’en-
censoir fumigent, puis les ministres avec les 
cierges allumés et au milieu d’eux l’acolyte 
qui porte la croix, puis les autres ministres, 
puis le diacre avec l’Evangéliaire un peu éle-
vé et le prêtre (cf. Ordonnance, nn. 120 e 172). 
Les paroles et la mélodie musicale caracté-
risent ultérieurement le particulier procéder 
processionnel qui donne une “direction” et 
un “point d’arrivée” à l’assemblée. Les codes 
activés sont nombreux et renvoient aux par-
ticulières sémiotiques utilisées. Nous rencon-
trons le code spatiale (proxémique), le code 
gestuel (cinétisme), les codes olfactifs, iconi-
ques-visuels, des vêtements, la codification 
sonore… èt juste le procéder processionnel à 
rappeler à l’assemblée son être “en chemin” 
vers la patrie céleste. La Croix dit à la commu-
nauté qu’elle est en train de vivre le temps de 
la rédemption et de la Pâque en Christ, dont la 
Croix est élevée comme guide et vexille, mais 
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aussi comme modèle et cadre de référence 
pour le chrétien individu et en tant qu’Eglise. 
A coté de la Croix, l’Evangile signifie la parole 
vivante qui est le Christ et qui accompagne 
l’Eglise sans jamais l’abandonner. Parole qui 
sera écoutée et qui transformera l’assemblée 
en Eglise missionnaire: annonciatrice de cette 
Parole avec sa propre vie unie dans l’amour à 
celle du Christ dans le sacrement du “corps 
donné” et du “sang versé”. 
La célébration eucharistique commence 
donc avec une accumulation de codes qui 
se renforcent entre eux. Et c’est juste qu’il en 
soit ainsi parce que l’exorde doit “entrainer” 
et acheminer, donc il doit être puissant et 
impliquant. Essayons d’imaginer un chant 
d’entrée chanté par la seule schola contorum 
(ou, pire, préenregistré) et à une procession 
brève de la sacristie à l’autel conduite par le 
seul prêtre “tout-faire”. Il est évident que la 
force communicative rituelle en résulte forte-
ment réduite sinon contredite. Ajoutons des 
lectures lues hâtivement et avec une diction 
incertaine, une homélie déduite et marmon-
née, une gestualité répétitive et distraite, un 
rythme de la célébration désordonné ou qui 
aplatit tout dans un unique bruissement peu 
participé… et nous obtiendrons la mort de la 
communication liturgique.

Des codes aux personnes:  
le “chrétien comme signe”
Au cours de la célébration l’espace va être 
chargé de significations symboliques plus 
ou moins évidentes. Si ils sont facilement 

identifiables quelques “lieux députés” com-
me l’autel, l’ambon et le siège, et c’est assez 
facile d’en cueillir la signification immédia-
te, ne sont pas toujours significatifs d’autres 
lieux comme le baptistère, la cuvette absi-
dale ou le ciboire. Parfois la “dévotion” a 
joué des mauvais tours et a crée des conflits 
communicatifs, comme quand le tabernacle 
est placé en axe avec l’autel, ou directement 
sur l’autel.
S’agissant de communication complexe, une 
initiation est nécessaire. Pour participer en 
première personne à la communication li-
turgique il faut connaître le sens de ce que 
l’on fait. 
Souvent les références appartiennent à la Bi-
ble et à la tradition chrétienne (pensons à la 
codification iconologique). 
Mais il y a un aspect qui ne doit jamais être 
oublié. La communication liturgique passe 
toujours à travers le premier signe chrétien 
qu’est le chrétien lui-même. S’il est vrai que 
ne sont pas les parois à faire les chrétiens, 
autrement dit les églises ne suffisent pas pour 
faire l’Eglise, il est aussi vrai que la commu-
nication liturgique implique le chrétien com-
me premier sujet communicant, capable de 
répondre à la communication salvifique de 
Dieu en Christ. 

Carlo Cibien, ssp

Pour approfondir cf. C. Cibien., Comunicazione e liturgia 
in D. Sartore - A.M. Triacca - C. Cibien (a cura), Liturgia. 
Dizionari San Paolo, San Paolo, Cinisello Balsamo (MI) 
2001, pp. 410-428.
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FilleS de Saint Paul 
Sr M. Laura Maria Balducci,  85 ans - 22.06.2012 Albano GA, Italie
Sr Maria Antonia Pintus,  87 ans - 24.06.2012 Reggio Emilia, Italie
Sr Immacolata Arcangela Delmonte,  83 ans - 06.07.2012 Albano GA, Italie
Sr Elvira Deonila Pritsch,  70 ans - 20.07.2012 São Paulo CR, Brésil 
Sr M. Carla Laura Curti,  92 ans - 24.07.2012 Albano, Italie
Sr Ubalda Scolastica Gaspari, 95 ans - 02.08.2012 Albano GA, Italie
Sr M. Saveria Sara Schena,  75 ans - 08.08.2012 Albano, Italie
Sr M. Alfonsa Carolina Gemelli, 89 ans - 21.08.2012 Alba, Italie
Sr M. Ernesta Giulia Rosa Panaro, 96 ans - 27.08.2012 Alba, Italie
Sr M. Pasqua Zoraide Rebellati,  89 ans - 28.08.2012 Albano GA, Italie
Sr Cornelia Lucia Bignoli,  92 ans - 02.09.2012 Rome AP, Italie

Parents de Sœurs
Sr Madonna Janet Kuhlman (Maman Janet Louise) de la communauté de Los Angeles, USA
Sr Generosa Kyoung Ae Kim (Papa U Dong Paolo) de la communauté de Rome CG, Italie
Sr Emma Myoung Hee Shin (Maman Bun Su Lupina) de la communauté de Wonju, Corée
Sr Mari Vita Myoung Soon Her (Papa Kyi Il Ludovico) de la communauté de Jeon Ju, Corée 
Sr Maria Adelaida Leon Montanez (Maman Rosa Maria) de la communauté de Cali, Colombie
Sr M. Gesuina Ogata Mariko (Papa Yoshiteru) de la communauté de Tokyo-2, Japon 
Sr Bernadette Mary Reis (Maman Shirley) de la communauté de Rome M, Italie
Sr Jyoti Kerketta (Maman Josephin) de la communauté di Ahmedabad, Inde
Sr Illumina Hwang Hee Jeong (Maman Bok Nyo Maria) -communauté de  Seoul-Miari Corée.
Sr Lynette Constance Chan (Papa Tai Wah) de la communauté de Taipei, Taiwan

Famille Paulinienne 
Don Danilo Alberto Regazzo ssp, 69 ans - 22.06.2012 Alba, Italie
Sr M. Marcellina Brentali Brentali ddm,  95 ans - 25.06.2012 Albano Laziale, Italie
Sr Immacolata Francesca Marruco sjbp, 83 ans - 26.06.2012 Albano Laziale, Italie
Sr M. Eleonora Rosa Beltrame ddm, 73 ans - 28.06.2012 Cinisello Balsamo, Italie
Don Domenico Benedetto Spoletini ssp, 91 ans- 08.07.2012 Córdoba, Argentine
Sr M. Benigna Angiolina Pezza ddm, 97 ans- 14.07.2012 Albano Laziale, Italie
Don Mathew Robert Kaniyamparampil ssp,  72 ans- 14.07.2012 Mumbai, Inde
Sr Franca M. Tersilla Bartolini sjbp, 93 ans - 07.08.2012 Albano Laziale, Italie
Sr Michelangela Alessandra Masi sjbp, 73 ans - 06.09.2012 Gizzeria, Italie
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